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Cela a tout de même une certaine allure!…
PRES avoir atteint lessommetsA et s’y être longtemps mainte­
nu, le Stade de Reims nepou­

vait évidemment que redescendre la
pente un jour ou l’autre. C’était iné­
luctable, et maintenant c’est fait
Reims est en deuxième division !
Voilà qui rajeunit d’un quart desiè­
cle ses fidèles amis.
Vive donc le championnat de deu­

xième division, singulièrement reva­
lorisé depuis que Reims, le Racinget Nice sont venus rejoindre dans
cette compétition un Olympique de
Marseille qui ne semble pas s’ydé­
plaire et paraîtrait même plutôt s’ycomplaire.

UAND j'allais — ou presque — à l’école maternelle,Q on parlait beaucoup du Red Star. Ce nommystérieux,
à sa manièreexotique,

que ou les distributions des films de cow­boys.
C’était l’époque poétique de type anglais. Ailleurs,c’étaità Berne, il y avait les Young­Boys, à Zurich, lesGrasshop­

pers. Un joli cliquetis.
Dès que je fis un peu d’anglais je cherchai l’Etoile

Rouge sur le maillot du Red Star. Ambigüité du langage.Red Star n’a jamais signifié
L'équipe, alors, jouait en blanc. Culotte marine. Le

moindre bachelier en football savait que ce club était celui
de Chayriguès et de PaulNicolas.

Il fallait atteindre (presque) le niveau de la licence ès­
balle pour savoir que leRed

Le RED STAR deSAINT­OUEN

Reims est donc en bonnecompa­
gnie. ce qui nous promet encore pas
mal de matches aux étiquettes ron­
flantes que nous enviera certaine­
ment la première division.
Pour l’instant, c’est unReims­Red

Star qui nous est proposé, et cela a
déjà une certaine allure, même si les
Rémois ont manqué leurs débuts di­
manche àBoulogne.
Car le Red Star, lui, n’a pas raté

les siens. Vainqueur de Forbach par
3 à 0, il s’est installé d'autorité en
tête du classement, et a confirmé du
même coup des ambitions que lais­
sait deviner l'important recrutement
effectué par les dirigeants du clubaudonien.

Roger CHABAUD
rejoignait les affiches de cir­

EtoileRouge.
Star fut surtout le club, plus

tard, de Bénito Diaz, l’arrière urugayen qui fut le pluspari­sien des arrières. Une manière d’acrobate un peu chauve et
bibendum, mais caoutchouté oui, souple et acrobatique et
finalement très britannique d’allure.

Il y eut aussi, dans le même temps, un certain Fenimore,pas Cooper le moins du monde, et qui ne jouait pas dansle style cow­boy.
Le Red Star fut le club de trois grands pas jeunesdu

football français : Hugues, Bonnardel et Brouze. Sonpro­duit le plus parisien fut le demi­aile international AugustinChantrel. Intéressant à noter : le prototype de l’interquidevient demi international. Monmond Delfour duRacingallait suivre. Tintin joua la première Coupe duMonde.
Son club pourtant, sous recordman de la Coupe deFrance après l'O. M., a toujours marché cahin caha dansle championnat professionnel. Tintin Chantrel est mort àla guerre je crois bien. Mais le Red Star l’a mal traversée.

(suite page 7)(EE

Le Red Star, en effet, s’est sérieu­
sement renforcé. A Toulouse il est
allé chercher un solide pilierdéfen­
sif, un certain Czerwonska que vous
connaissez sans doute mieux sous le
nom de Simon plus facile à retenir.
De Toulouse également, lui est ven
Grosehulski, un avant­centre que1Ë
Stade de Reims aurait aimé incorpo®rer dans son équipe.
En plus de ces deux hommes, le

Red Star a encore acquis l’attaquant
Dalla Cieca qui a porté les couleursdu Racing, de Rouen et d’Angers,
et le Bordelais Moy autre attaquant.
FORMATNOUVEAU...
FORMULE NOUVELLE...
LES DEUXDIVISIONS...
LESAMATEURS.
UNEDOCUMENTATION
INCOMPARABLE !
CALENDRIER
1964 ­ 1965

Réclamez­le auxvendeurs
dans le stade, ouprocurez­

vous le aux points de
diffusion habituels.

On n’a done pas lésiné au Red
Star, et après le premier matchon
ne devait pas regretter d’avoir vugrand.
A Reims, au contraire, on achangé

de politique et après avoir assainila situation financière par quelques
transferts, on est reparti avec les
moyens du bord.
Cela paraît un peu insuffisant pour

jouer les tout premiers rôles, et le
résultat de Boulogne a confirmé les
réserves exprimées par l’entraîneur
Robert Jonquet quant aux possibili­
tés de son équipe. |
Mais l’ensemble est jeune, il nepeut que s’améliorer au fil des se­

maines. On le verra à l’œuvre contrele Red Star et après cet examen on
sera mieux renseigné sur son avenir.

Marcel LARDENOIS.

N immense paravent de pierre a été jeté entre la cathé­
drale et le champ de jeu du Stade de Reims, commepour lui masquer le spectacle de sa déchéance.

Ainsi, l’œil de la rosace célèbre n’aura­til jamais connu
depuis 1945 que des luttes sportives livrées à l’échelon leplus élevé.

Pourtant, à l’abri de cette pierre qui va désormais cons­tituer son austère et imposant décor, Reims va s’effarcer,lui aussi, de rebâtir sonéquipe.
Le temps des lamentations passé, c’est avec un regard

plus clair, un esprit apaisé que nous avons mesuré lesdom­
mages, apprécié la situation nouvelle qui nous attend avec
cette seconde division que, de loin, nous avons toujours
considérée comme une excécrable aventure.

Il nous semble qu’elle se présente aujourd’huimoinsredoutable.
Pourquoi ne pas le dire, l’avouer ?
Elle nous paraît même présenter quelques attraits.
Celui de la nouveauté d’abord : des équipes inconnues,un esprit différent, des villes inhabituelles qui vont appa­

raître dans notre horizon.
Et puis, surtout, sur le plan technique, la possibilitépour notre nouvel effectif, largement renouvelé, de trouver

son unité, de s'épanouir dans un cadre moins rigoureux,
au niveau technique moins élevé.

Est­ce là la perspective d’une saison dense en exploits,
émaillée de succès, propice à quelques envolées dans des
compétitions annexes et surtout achevée en apothéoseparune exaltante reconduite en nationale ?

On l’espère en secret.
Allons jusqu’au fond de notre pensée à tous. Ce senti­ment, qui nous fait accepter de gaîté de cœur un stageen

seconde division et lui trouver, très sincèrement, uncer­
tain charme ne nous gagne que lorsqu’implicitement nouspensons qu’il sera limité. Il est, dans ce compromis avec
nos ambitions, comme le voyage dans un pays dont la con­
naissance nous enrichit, mais où l’on n’accepterait pas d’yséjourner.

Encore moins de s’yétablir.
Voilà ! Il fallait, croyons­nous, que ces choses­là fus­

sent dites parce qu’elles résument l’opinion des amis du
Stade de Reims, tout prêts à vivre avec un plaisir évidentavec lui l’expérience que des contingences lui imposent etsur lesquelles ils veulent bien ne pas trop s’appesantir, maisqui aimeraient que ce passage ne soit qu’une traversée et
que le billet qui nous a été délivré la saison passée soit unaller­retour dont la durée de validité n’excède pas une ou
deux saisons.

Lucien PERPÉRECetarticle
n'engage que son auteur
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ETCECI
RESTEÀPROUVER
Jean Davanne possède uneDau­

phine immatriculée T5, vestige de
son passage au StudeFrançais.
Cela n’est pas plus inattenduà
Reims que cela l’était… à Stras­
bourg ! ®æ
Première curiosité.
Le calendrier de notre cham­

pionnat a été totalement refondu
ainsi que l’on sait, par suite dela renonciation du Havre.Et
bien, malgré ce bouleversement,
une rencontre est demeurée telle
qu’elle avait été initialement pré­
vue : loulogne­Reims. qui vient
d’êtredisputée.®
Le jour de Reims­Merz,Marcel

Schroeder, le concierge du stade
fétait un trentenaire : son entrée
en fonction au stade municipal, le
1” août 1934.æ@
Olivier Robin a eu unepetite

sœur pendant les vacances :Na­
thalie. I a avec elle presque un
an jour pour jour, de différence !
Le publie de Reims dont ona

tant dit qu’il sedésintéresserait
du football de 2° division a don­
né sa réponse : meilleure moyen­
ne de France après Toulon pour
la Coupe de laLigue.
Et pour Racing­Reims près de

neuf mille spectateurs : éclatante
réponse du public de Paris !®
Le vieux stade de Paris àSt­

Ouen, cadre des matches duRed
Star poursuit samodernisation:
on y installe un équipement pour
les nocturnes muni des derniers
perfectionnements. Coût 70mil­
lions À. F.
Jouer à Paris n’est pas tout : la

saison passée, le Red Star y
fait une moyenne d'affluence de
2,820spectateurs.Le y 1, 160

a
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Section d'Allez­Reimsæ
RésultatssportifsæPMU.e

Salle pourréunions

LES HALLES DE PARIS TOU­
JOURS FIDELES A
NOSCOULEURS
Dans l’antichambre dupavil­

lon d'administration, peu avant
Reims­Monaco, des éclats de voix
attiraient l'attention.
Deux hommes, dépliant une

mystérieuse banderole discu­
taient ferme. :
— Vous comprenez : on vient

de Paris exprès pourmanifester
notre sympathie aux rémois en
ce dernier match où ils vont
quitter la « nationale ».En fait, le plaidoyer fut
convaincant et les supporters des
Halles purent présenter au pu­
blic rémois leurmessage.
Il faut bien dire que ce geste

du maintien de l’estime et de la
confiance en des heures diffici­
les méritait d'être vu. Il nous
est allé au cœur.
PETARADE SANS EFFET
Ce match que nous redoutions

voir s'engager sous les sifflets
du public déçu, en fait allait se
dérouler dans la satisfaction et
les applaudissements qui lui va­
lait une action vive et primesau­
tière. Monaco touchait à peine la
balle pendant cette premièremi­
temps qui se terminait hélas de
façon très insolite par un scorenul !
Rencontré après le match, l’en­

traîneur Roger Courtois enconve­nait.
— Vous auriez mené par 4buts

que je n’aurai rien pu dire.Mais
conviens quand même qu’il n’y
eût pas pénaltyensuite.Et oui, il se peut que le pé­
nalty fut sévère. Mais c’était «en­
suite» et si nous avions alors eu
quatre buts d’avance, nous n’en
aurions pas eu besoin !
MERCI, QUANDMEME,
A JEAN PROUFF
Après la rencontre, un homme

nous a fait quelque peine : JeanProuff
On a souvent été sévère quand

ce n’est pas injuste à son sujet.
Certes, il n’a pas réussi à nous

tirer d’affaire ; mais il ne faut
tout de même pas oublier qu’ila accepté de tenter de renflouer
un vaisseau qui sombrait et qu’il
a sacrifié pour cela sa quiétudeet tous ses loisirs.
Et pour terminer, nous avons

beaucoup apprécié ce mot par
lequel il nous a quittés après sa
navrante tentative.
—J'aurais aimé pour Reims et

pour ses jeunes qu’ils obtiennent
cette ultime victoire qu’ils avaient
méritée !
Adieu, Jean Prouff, vous avezau moins cette satisfaction

vous avez tout tenté, mais de
loin, on ne soigne pas unmalade
au chevet duquel il faut pouvoir
rester en permanence.
L'EXAMEN DEPASSAGE
Premier entraînement sous la

direction de Robert Jonquet

85,
.

Bar del’Eclai
OUVERT

toute la journée quelques joueursà l’essai ont essayé de le con­
vaincre. Une quinzaine de candi­
dats, qui terminèrent, au stade
municipal par un match au cours
duquel peu d’entre eux semi­
rent réellement enévidence.
Et l’on se rendit bien compte

que la recherche de bons joueurs
amateurs n’est pas si facile à
mener et qu’elle ne peuts’impro­
viser, la chance ne suffisant pasen l'occurence.
LA PLUS HEUREUSE DU
RETOUR DEBOB
Madame Jonquet était venue

accompagner son mari.Voyage
aller ­ retour par la route. Il
s’agissait pour elle de… retrou­
ver un appartement, celui qu’elle
occupait avant son départ ayantété successivement occupé par
Siatka, puis Cottin.
Antoinette Jonquet est ravie

de retrouver Reims. Au­delà de
tout ce qu’elle peut exprimer
elle avait envisagé de revenir
même sans Bob, tellement elle
ne pouvait s’acclimater à la vie,et plus encore, au patois alsa­cien.
— Pensez, dit­elle, les joueurs,

les commerçants, les amis, tout
le monde parle alsacien. Les té­
lespectateurs regardent le pro­
gramme allemand, les Jud­Boxes
donnent des disques enallemandet dans les bois, les transistors
vous submergent de programmes
allemands !
AVANTPREMIERE,
DANS UNPARC
Bien sûr, il devait — très ex­

ceptionnellement en cette pério­de de canicule — pleuvoir peu
après, mais cette reprise d’en­
traînement du Stade deReims
devait être exceptionnelle sur le
plan enthousiasme
Il y avait là surtout, souriant,en maillot bleu portant le nu­

méro cinq qui nous rappelaitde
bien agréables souvenirs, RobertJonquet.
Autour de lui, tout se mit en

marche, dans un débordement
de bonne volonté de cettevineg­
taine de joueurs présents.
Si le décor du Parc Pommery

était demeuré le même, il y avait
cependant quelque chose dechangé.
D'abord, l'envahissement de

nouveaux visages, qui submer­
geaient les anciens, au point
qu'un vieux joueur comme Cicci,
perdu, nous disait, stupéfait
— Ma parole : je ne connais

: plus personne.
Pourtant, il reprenait piedpeuà peu en découvrant Kopa,

Wendling, Moreau etDavanne,
Et puis surtout Jonquet, près

duquel il joua sept année durant
dans une ligne qui connut son
heure de célébrité Penverne,: Jonquet, Cicci.

PLACE D'ERLON,
TÉLEPHCONE 47­56­95

TOUTELANUIT

Il l’évoqua, tout attendri et
conclut, de sa manière simple et
un peu naïve :
— Bob. Ça, je suiscontent,

bien content pour lui !L'ENTRAINEURMYSTERIEUX
« Première » de la saison au

stade, avecReims­Metz.
Tout n’est pas encore bien au
point et quelques traditionnels
incidents naissent ça et là.A l'entrée des officiels, un
contrôleur fait des difficultés à
un arrivant auquel la carteaccré­
ditive de la nouvelle saison n’a
pas encore été remise.
Comme le ton est un peumon­té, le contrôleur s’informe au­

tour de lui de l'identité de l’in­téressé.
— Voyons, je vois bien que

c’est un entraîneur, je le vois
chaque année, mais je ne con­
nais pas son nom.
En fait, il s’agissait de M. Fer­rini, rédacteur en chef de« l'Union».
Quand on lui rapporta cette

réflexion, notre ami Ferrini,
après avoir ri de l’incident, posa
la question :
— Je me demande maintenant

si je dois me montrermécontent
ou flatté de sa méprise !
C'EST POURTANT VRAI
Pour avoir joué avec lui pen­

dant cinq ans et généralement
partagé la chambre en déplace­
ment, Jacques Favre etRobert
Jorquet ont conservé et entre­
tenu une solide amitié qui se
traduit en embrassades qui éton­
nent celui qui ignore la raison
de ces joyeuses retrouvailles.
Après avoir salué son ami

Jorquet, Favre est venunousconfier sa tristesse d'ancien
joueur devant les malheurs du
Stade deReims.
— Quand je pense, nous dit­il,

que si nous avions réussi ce but
immanquable qui nous fut of­
fert lors de la pouled’accession
contre le Racing, c’est enclubde division nationale que nous
serions venus aujourd'hui, vous
rendre visite !…
UN NOUVEAU VISAGE...
BIENCONNU
Le lever de rideau nous avaitvalu de nombreuses satisfac­tions.
Et aux responsables techniques

quelques solides espérances.
Mais un joueur faisait preuve

*d’une réelle autorité dans cemi­
“ lieu de jeunesespoirs.

De nombreux spectateurs, ar­
rivés en retard s’y trompèrent.
—Moi, celui qui me plaît,c’est le numéro quatre rouge.
Mais après identification, il

s'agissait de…Moreau.
A son sujet, RaymondKopa,

qui avait remarqué l'étrange res­
semblance qu’il présentait avecFour

l’arbitre dit à ce dernier à la
mi­temps, en lui désignantMar­cel :
— Alors, il ne vous donnepas

trop de mal, le petit ?
Mais l'homme au sifflet ne

saisit pas l’allusion.
QUELQUE CHOSE
DECHANGE
Ace match qui — un premier

août — avait attiré plus de 3.000
spectateurs, alors que Sedan­Ra­
cing en avait compté 1.500, cha­
cun était venu pour voir le nou­
veau visage du club.
Les uns avaient, dans undé­

cor nouveau — grâce à l’achève­
ment de la tribune — trouvé des
raisons de satisfaire leur curio­
sité dans la multitude de joueurs
nouveaux alignés en lever de ri­
deau ; les autres avaient appré­
cié la nouvelle méthode incul­
quée par Jonquet….
Après le match, dans le vestiai­

re, un autre fait nouveau atten­
dait les habitués autorisés à cespectacle.
Les bouteilles de champagne

traditionnelles étaient rempla­
cées par de l’eau minérale.
—Ah ! Ah ! déclara fort sé­

rieusement un dirigeant, voilà
la preuve évidente qu’il y a du
nouveau ici.
Nous sommes encore à nous

demander s’il n’y a pas dans cet­te remarque un petit canular
un quart d'heure plus tard, le
champagne arrivait.
MAIS OUI, ON EST TRES BIEN
DANS LANOUVELLETRIBUNE
Aux lendemains de Reims­

Metz, un écho paru dans lesco­
lonnes du journal « l’Union»
relatait l’étonnante anecdote quevoici
Deux spectateurs s'étaient en­

dormis dans les nouvelles tri­
bunes du stade. Découverts par
le concierge lors d’une ronde, à
deux heures du matin, ils au­
raient été mis en demeure de
balayer les gradins !
Amusante mésaventure,doute.
Mais e'le ne fut pas du goût

du concierge, Marcel Schroeder,
que ses amis avaient plaisanté :
— Alors, tu fais des rondes à

deux heures du matin, mainte­
nant ?
Aussi, l'humour de Marcel

Schroeder tourna à l’aigre lors­
que, de « l’Union », on lui de­
manda un complément d’'infor­
mation :
— Allo ! est­ce que par hasard

vous connaîtriez les noms de vos
deux « locataires »?

sans

—0—
Et maintenant, le plus éton­

nant de l’histoire : l'information
en aurait été fournie à «l’Union»
par un de ses lecteurs, se réfé­
rant d’une habituelle collabora­
tion à. « Allez Reims » !
Sandwichesæ

Hot.Dogs ­ Croque­Monsieur85
Location pour ie footballæ \|le catch et 'a boxe
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JeanAVELLANEDA
L'entraîneur du Red Starest né à Sidi­Bel­Abbès en1915.I à commencé à jouer au

football dans le club de cette
ville avant d’entamer une car­rière professionnelle à Bor­
deaux, Nimes, Cannes etMar­seille.
Comme entraîneur, son pre­

mier club fut Orange, où il
jouait dans l’équipe. Puis il
entraîna successivement Per­
pignan (7 ans), Strasbourg,
Vendôme, Besançon. Il est au
Red Star depuis 1960.
Excellent pédagogue, Jean

Avellaneda est passionnédu
football. Il cherche à incul­
quer à ses poulains unemé­
thode moderne et construe­tive.

/ a FE)entraineur

Tout savoir sur…
REDSTIAR

N'oublions pas que le Red Star a été un des grands noms du
footboll français.

Il figure dans le palmarès du professionnalisme dès sa pre­
mière année, en 1932, où il se classe d’ailleurs très modestement :
huitième dans le groupe B.

Mais il avait déjà à son palmarès, plusieurs victoires en finale
de la Coupe de France !

Mais voyons le résumé de son palmarès.
Le Red Star gagne la Coupe de France en 1921, 1922, 1923,

1928 et 1942.
Il est finaliste en1946.
En championnat, le Red Star est champion de 2"° division

en1934.
Il monte en nationale où il s’accroche jusqu’en 1938. C’est

l'année de la guerre !
Il descend en 1948, fusionne avec le Stade Français, reprend

son autonomie, gagne le championnat de seconde division, est
déclassé pour fraude, ses dirigeants suspendus en1955.

Radié du professionnalisme en 1960 puis admis ànouveau
la saison suivante.

Depuis de grands efforts sont entrepris épisodiquement pour
lui faire reprendre place en division nationale.

La saison passée, le Red Star a terminé 11" en deuxième
division. En Coupe, il a été éliminé par Bordeaux en quart definale.

De grands joueurs y figurèrent : Gamblin, Chayriguès, Paul
Nicolas, Dewaquez, Thépot, Aston, Simonyi, Pinel,Quenolle..
QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANS SONPIL’ANIMATEUR

DALLA CIECAforts principalement sur l’atta­
que, mais la défense ne serapas
sacrifiée pour autant.

On sait que celui­ci tenant une
librairie à Champigny. préférait En ce qui concerne lesgar­diens de but. je ne suis person­Il n’a pas encore atteint la

grande consécration queconfè­
re un titre national.

QUATRE PAS DANS SON PRESI
Attachant, remuant, parfois tu­

multueux, le Red Star est un club
qui fait toujours parler de lui.
Mais pour savoir ce qu’il espère
faire, laissons cette foisparler
son président, M.Depreux….
« Nous avons non seulement

envisagé, mais décidé de nous
renforcer très sérieusement. Tous
les compartiments de l’équipe
vont être solidifiés grâce à des
apports extérieurs très consé­
quents, car plus que jamais nous
visons l’accession en première di­vision.
Cela aurait pu être réaliséde­

puis longtemps sans le faux dé­
part de Daniel Rodighiero.En
ce qui le concerne notre opinion
n’a jamais varié : puisqu'il dé­
sire poursuivre sa carrière ail­
leurs, nous n’avons pas le droit
de le brimer, de même s’ilavait
voulu demeurer, nous n’aurions
pas insisté pour qu’il partit.
On sait que depuis cette décla­

ration, Rodighiera a signé àRen­nes.
ASSURANCES LAMBERTREIMSCHALONSEPERNAY
e&

e l’Ussuxeux .

jouer dans la capitale. L'accord
s’est rapidement réalisé avec son
dernier club Angers. Il ne dé­
plait pas à Dalla Cieca de jouer
avec le Red Star dont il a par­tagé
l’année dernière.tous les entraînements de
Il appartiendra à Antoine Dalla

Cieca d'apporter toute son expé­
rience et sa clairvoyance à ses
jeunes camarades, d’être ce véri­
tabie maître à jouer dont l’ab­
sence s’est parfois fait lourdement
sentir, il est incontestablement ar­
mé pour mener à bien cette ta­che.
Mais d’autres joueurs dequa­

lité sont venus également renfor­
cer le club parisien.
Il s'agit du ToulousainGro­

schulski dont la puissance athlé­
tique convient aux luttes @presde seconde division. Son style
simpliste. son réalisme pourraient
compléter harmonieusement une
attaque qui péchait par unecer­
taine légèreté.

LE POINT DEVUE
DEL'ENTRAINEUR

« Il n’est pas question de lais­
ser échapper le moindre point
par manque de décision oude
réalisme, nous portons nosef­

nellement pas faché deconserver
à la fois Dantheny etGuissepin.
Ces deux éléments de valeur égale
sont aptes à nous rendre de grands
services et nous ne disposons pas
de gardien réserviste à la hauteur
des évènements. Nous ne cour­rons pas ainsi le risque d’être
cruellement handicapés par l’éven­
tuelle indisponibilité de lun
d’eux ! »

LESGARDIENS
DANTHENYMarcel
Né en 1936 à Esbly. A joué

à Reims et à Troyes. 1 m.82,
75 kgs.
GUISSEPIN Marc
Né en 1939 à Merville (Hte­

Garonne). 1 m. 77, 74 kgs.
LES ARRIERES

RIVERO Joseph
Né en 1933 à Fréjus. 1 m.80,

T6kes.
DECKERChristian
Né en 1940 à Escarbotin

(Somme). A joué àLille.
1 m. 76, 75kgs.
POIRIER Claude
Né en 1939 à Paris. 1 m. 77,

76kgs.
MANZANO Julien
Né en 1937 à St­Denis. A

joué à Forbach. 1 m. 75, 75k.
LESDEMIS

ORIOTMichel
Né en 1939 à Villerville (Cal­

vados). Stagiaire. 1 m. 77,76kes.
NAVARRO Roger
Né en 1933 à Antibes. 1m.68,

66kgs.
MUNOZRuben
Né en 1939 à Cordoba (Ar­

gentine). 1 m. 68, 67kgs.
LESAVANTS

ROBINET Samuel
Né en 1934 à Ste­Anne(Gua­

deloupe). A joué à Nantes,Bé­
ziers et Grenoble. 1 m. 75,72kgs.
TAILLEPIERRE Georges
Né en 1937 àPointe­à­Pitre

(Guadeloupe). 1 m. 71, 63 kgs.
PEREZMichel
Né en 1939 àMostaganem

(Algérie). 1 m. 68, 66kgs.
DALLA CIECAAntoineNé en 1931 à Champigny
(Marne). A joué au Racing, à
Lyon, à Rouen. 1 m. 77, 75kgs.
GROSCHULSKI Antoine
Né en 1938 à Czernice (Polo­

gne). A joué à Strasbourg, Se­
dan et Toulouse, 1 m. 70, 70k.
MOYRoger
Né en 1937 à Creuzwald. A

joué à Nancy. 1 m. 72, 72kgs.
IN ­ DIS ­ PEN ­SABLE

pour suivre la saison de foot­ball
Le calendrier officiel duStade

de Reims est paru et il est en
vente dans le stade et à tous les
points de vente habituels.
Il connaîtra sans aucun doute

cette saison le plus grand suc­
cès en raison de sa nouvelle for­
mule, adaptée aux circonstances.En effet, son éditeur, Publi­
Champagne, y a aussi fait figu­
rer le calendrier de division na­
tionale. Mais une autre innova­
tion sera très appréciée des lec­
teurs : l’ordre chronologique a
été adopté pour l’ensemble des
manifestations. Ainsi, le épreuves
se présenteront à l'utilisateur et
le livret — dont le format aussi

ER

VOTRECALENDRIER
a été modifié — conduira chacunà travers toute la saison.
Rappelons encore que le calen­

drier comporte tous les résultats
de la saison écoulée et prépare à
vivre toutes les compétitions dela saison qui commence, depuis
les matches internationaux, jus­
qu’aux rencontres des amateurs.
Procurez­vous sans tarder le

calendrier officiel du Stade deReims.
Il est en vente dans le stade.
| Nos annonceurs sont
des amis ‘de votre club21

A

AYEZUN
COMPTE­CHÈQUESB.N.C.i
exemptde
tous frais*

BANQUE NATIONALE
POUR LE COMMERCE

ET L'INDUSTRIEREIMS
8 et 10, RueCarnot

Tél. 47­79­81 à84
| Un Vêtement deTravail
M| sachète à/

 L'OUVRIER BLEU
22, RUE CLOVIS ­ REIMS)
—
PORCELAINECRISTAUX

J. PESNEL
26, Place d’ErlonREIMS

SPÉCIALITÉ DE VERRES
A CHAMPAGNE

VOUSDÉGUSTEREZ
Une Bonne BIÈRE
Un Bon CHAMPAGNEAU

BAR DES SUPPORTERS
Le Rendez­vous des Stadistes
44, Rue des Élus ­ REIMS
T2 éphoneu 47­48­56

Délivrance de Cartes ­ Sec'ion duCentre
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{| PATHÉ ­MARCONI
“LA VOIX DE SON MAITRE ”
RADIO ­ PHOTO
Agent officiel :ESCUYER”|]))|| MAISON
ESà

38, Place Drouet­d'Erlos ­ REIMS |

Reims ­sportif
134, Rue de Vesie ­REIMS» Téléphone 47.23­25 +
TOUS ARTICLESDE
SPORT ETCAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés deReims
y» et de laRégion
PRIXSPÉCIAUX

aux Sociétés et leursMembres

Tous vos amis sont au…
Brigith’sBan
7, Boul. Maréchal ­Leclerc
REIMS ­ Tél.47­22­71*
Son baraméricain
Son déficieux jardin

!RéfrigérateursCongélateurs
9, Rue desÉlusREIMS

TELEPHONE 47­21­72 |

CHEMISIER
44, Place d'ErlonREIMS

DANTHENY

as®
MOY11 7

POIRIER 3

A LA SUCCURSALEae dre eeont
mi­temps
GAIDOZ

Distribateur Régional

TÉLÉVISIONRADIORÉFRIGÉRATEURS
MACHINES ALAVER———

45, Place d’Erlon ­REIMS
TÉL. 4742­37

REIMS ­
Arbitre : M. GABAYE ­
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: 20 heures 30MM. ANSEL etCOISNE
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1, BOULEVARD DUGÉNÉRAL­LECLERC
TELEPHONE 47­27­74

x Reims*
Un cadre idéal.

…Des Prix sans égal.
HENRY, Tailleur

Rue de Vesle REIMS
Téléphone 47­39­57 PT31,
Avantages auxSociétés

= MOISS­ BATTEUSES CLAAS
— TRACTEURS DAVIDBROWN
—TRACTEURS ZETOR
MARSHALL Travaux Publics

— LAND ROVER 1OUT TERRAIN
4 ROUESMOTRICES

VERSION AGRICOLES &UTILITAIRES
ES BOUZAT &C"

87, Rue E.­Zola ­ REIMS ­ Télégh,47­51­37
# La Gamme la plus complète ”

AUTOMOBILES FIAT­JAGUAR
Concessionnaire GARAGE ÉMILE ZOLA

65, Rue Emile Zola — REIMS — Tél. 47­78­83

ve
Dubois ­ REIMS

Tous lesSportifs
sont clients deGé
Chemisier Chapelier
27, Rue de Vesie ­REIMS
La plus importante
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La
Lonnraine

HOTEL­RESTAURANT
FERRER &Ci

7, Place d’Erlon­REIMS
Téléphone 47­32­73

SALLE DE BILLARDS

20 rue de TalleyrandREIMS
tel: 47­56­61

25­27, Rue de l'Etape |

Un Froid Record
KELVINATOR

9, Rue desÉlus
TÉLEPHONE 47­21­72



VEAN­CLAUDE
CHEF DECUISINE

8, RUEMARX­DORMOY
(Ancienne Rue Saint­Jacques)
Reims ét. 47­37­35
SES SPÉCIALITÉS SESVINS
SALONS pour Repas d'Affaires

FRIGECO |cos ddi toutFRIGECORéfrigérateursMIELE
Machines à laverautomatiques

DUCRETET ­THOMSONRadio­Télévision
“La MaisonPilote”

EtsROYER
; 59, Place Drouet­d'Erlon ­REIMSee

REnretuimeai,
CAFÉdu
Lion deBelfor(
Roland GONRLA
37, PLACE D'ERLON,
­ Téléphone 47­48­17
SALLES DEREUNIONS

37

TETEA
RADIO­TÉLEVISION
écran cinéma
protégé filtrant

Super “Twiammraus ;
TÉLÉ ­ RADIO ­ Cernay |
M.AVISSE

120, Rue de Cernay :: REIMS
Téléphone 47­67­03= |——RESTAURANT

"ILESUBE”
SESSPÉCIALITÉS
SACAVE
65, Placed’ErlonREIMS

TÉLÉPHONE47­52­16
Lite diesel

Soyez à ia
Vous aussi,
ADOPTEZ…
fevercerideauoppo­

nos ama­rideau proposé15,­ lever de
sera, à partir de 18 h.
teurs de division d'honneur à la
bonne formation du Stade Compié­
gnois, qui joue également enhon­neur.
Voici commient pourrait seprésen­

ter notre équipe
Zimmerman et Erpelding (1)

Charrier (2) ; Courtois (3) : Hur­
teau (4) : Brutte (5) : Thoirin (6) :
Lescaret (7) ; Dumat (8) : Capy (9):: Klaboch (11).
Dupré et Anceaux pourraient être

incorporés à lami­temps.
Lhopital (10)
On notera dans cette formation la

présence de quatre juniors de laCou­
pe Gambardella mais surtout celle
de l’ailier gauche tchèqueKlaboch,
qui fit des débuts remarqués contre
St­Dizier et auteur du premier but
du mateh à cette occasion.
‘tout savoir
Cemateh est le premier àReims

du championnat de France de deu­
xième division.
ll en comporte trente cette sai­

son. Il nous restera done encore
vingt­huit matches à disputer.
Le prochain mateh à Reims aura

lieu le 19 septembre contreCannes.
Naturellement, nos rubriques tech­

niques habituelles ne ligurent pas
dans la page. Elles sont encore à
pe u près vie rges, puisqu ‘il n° y a eu
qu’un mateh de disputé.

Leurs
ENCOUPE

DE LALIGUE
Siles résultats de la Coupe de

la Ligue peuvent servir de base
pour juger la condition deséqui­
pes, voici pour éclairer votre opi­
nion :

CEUX DU REDSTARLille 3 Red Star 1
Valenciennes 1 Red Star 0
Red Star 2 Valenciennes 3
Red Star 1 Lille 1Boulogne 0 Red Star 1

CEUX DEREIMSReims 2 Metz 0Sedan 1 Reims 3Metz 1 Reims 1Reims 2 Racing 0Reims 0 Sedan 2Racing 3 Reims 2
ENCHAMPIONNAT

Boulogne 3 Reims 1
Red Star 3 Forbach "0

Nous signalons à nosan­
ciens abonnés que ce premier
numéro de la saison 1964­1965leur est adressé gratuite­
ment mais qu’ils ne recevront
les suivants que s’ils ont ac­
quitté le montant de leur réa­
bonnement. A leur intention,
nous publions ci­contre un
bulletin. Nous les remercionspar avance de bien vouloir
nous l’adresser.

2m6Division
Classement Pts ce jour

Red Star 2 àReimsAix 2 àCherbourgBéziers 2 Metz
Boulogne 2 àBesançon
Limoges 2 àNice
Montpellier 2 àForbachCannes 1 àGrenoble
Cherbourg 1 AixMetz 1 àBéziers
Besançon 1 BoulogneReims 0 | RedStar
|Grenoble 0 Cannes
Marseille 0 RacingRacing 0 àMarseilleNice 0 LimogesForbach 0Montpellier

}TOTAUX
ceSoirIls joueront

le 13septembreBesançonGrenoble
àBoulogneBéziers
à Paris (R.C.)ReimsForbach

NiceMarseille
à Paris (R.S.)
àMontpellier
àAix
àMetzLimoges

àCherbourg
àCannes

SPORT
La cote de la logique ayant

souvent prêté à des interpréta­
tions erronées (de nombreux lec­
teurs pensaient qu’il s’agissait là
d'un score) nous avons décidé
de modifier notre formule.
Les chiffres de notre première

page constitueront cette fois un
essai d’évaluation du score dumatch.
Nous l’établirons en utilisant

les éléments suivants :
1. — Moyenne des résultats

des trois derniers matches de
Reims à domicile.
2.— Moyenne des résultats

des trois derniers matches de
l’adversaire à l’extérieur.
3. — Correctif de dernière heu­

re, inspiré de la composition des
équipes ou de facteurs psycho­logiques.
Ajoutons enfin que nous don­

nerons, dans la page statistiqueles éléments qui nous auront
servi à établir ce pronostic ins­
piré par les enseignements de
précédents matches. mais où
l’on nous permettra d'apporter
une petite pointe de sentimenta­
lité lorsque les chiffres n'auront
pas été assezexplicites.—0—
Pour nos deux premiers pro­

nostics, nous devrons tirer nos
snseignements des résultats de
la Coupe de laLigue.
Eléments ayant servi à établir

ce premier pronostic : il s’agit
des fragiles enseignements des
matches de Coupe de laLigue.
Lille 3 — Red Star 1
Valenciennes 1 — Red Star 0
Boulogne 0 — Red Star 1

Et, pour Reims
Reims 2 — Metz 0
Reims 2 — Racing 0
Reims 0 — Sedan2
La moyenne générale donne

pour Reims ­ Red Star : 2,66—
1,33 soit 3­1. Correctif pour le
Red Star en raison de ses ren­
trées (Groschulski, Della Ciecaet des derniers résultats du
championnat) 3­2.ea

MATCHES DU JOUR
EN PREMIERE DIVISIONNantes St­EtienneLille Monaco

Stade Franc. ToulonBordeaux SedanRouen Sochaux
Strasbourg Valencien.Nimes RennesToulouse LensLyon ingers

concessionnaire exclusif.
IMPERSPORT
87­89, rue de Vesle ­ REIMS
13, rue Porte Lucas ­ EPERNAY

SKI ­ CAMPING

PAS DE CONFUSION
Cette saison, la Coupe de la

Ligue va se terminer en dé­
cembre, alors que la saison
dernière, elle s’est terminée
en juin !Pourquoi chamboule­t­on
toujours cette organisation du
football en France ?

André Demaisons
29, rueBuiretteReims

Ne confondez pas Coupe de la
Ligue Nationale et Coupe Drago.
— La Coupe de la Ligue se dis­

pute en début de saison sur la
formule Coupe (aller et retour)
et met aux prises tous les clubsprofessionnels.
— La Coupe Drago a lieu en

fin de saison et fait entrer en
ligne les clubs pros au fur et à
mesure de leur élimination de la
Coupe de France.
Naturellement, les participants

A NOS SUPPORTERSLOINTAINS..
Passez vos commandes de

calendriers du Stade de Reims
2,50 franco par calendrier)à

« Allez Reims »
3, rue Buirette àReims

C.C.P. 75­286 Châlons­s­Marne

ALLEZ­REIMS

La Ligue Nationale a désigné
les matches des quarts de finale
de la compétition qu’el'e organiseNantes­Nimes
Reims­Stade FrançaisSochaux­ValenciennesMarseille­Toulon
Ils auront lieu le 9 septembre,à l'exception de Reims ­ Stade

Français qui se déroulera le 23septembre.
Quant aux matches retour, ilsont été renvoyés en octobre,

pu, en effet, gêner les

LA BANQUE COMMERCIALE DE CHAMPAGNE

AllezB.C.C. Dans le peloton de tête des Grandes Banques Françaises
la banque au service de l'économie régionale

Cesare cage» a et 06 D EE

13, Place Royale ­ REIMS
Ouverte sans interruption de 8 heures à 18 h.30
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Le RED STAR deSAINT­OUEN
(suite de la 1°”page)

Il a inauguré certes le maillot à manches blanches sur cor­
selet vert, St­Etienne avant la lettre. Mais sans y réussir
outre mesure. Les transferts exotiques n’y ont rienchangé.
Pas plus les Norvégiens de jadis (Lund) que les Irlandais
d’autrefois (O’Neil), les anciens espoirs (Louis Pons) n’ont
imprimé à cette équipe l’esprit qui lui a jusqu’ici manqué.

Et quoi en somme ?
L'esprit audonien. On a connu le Red Star sous ce nom.

Les audoniens. St­Ouen. Un poème. Un pélerinage. Je n’y
suis plus allé depuis un certain match entre les internatio­
naux à la retraite (dont Thépot qui fut aussi du Red Star
et les étrangers de France (Simonyi aussi en fut !).Saint­
Ouen. Le marché aux puces. Un poème à la Mac­Orlan.Ce
coin de pelouse sauvé de la suie et du crachin. Ce stade
populaire aux buttes érodées, ce qu’il avait de poignant,
d’amical et de salvateur. Un vrai public ! La banlieue Nord !
L’anti­Racing ! nécessaire à Paris. Les provinciaux de
Paris quoi, en langue verte plus qu’en maillot vert !C’est
cette carte verte que devait jouer le Red Star. Un football
qui devait sentir la pomme frite et le petit vin blanc, le
pain chaud et le steak au poivre.

Mais le Red Star c’est aussi beaucoup plus que l’his­
toire. C’est des histoires ! O la la ! que d'histoires !Des
histories de deuxième division.

RogerCHABAUD
Ce numéro gagne peut­être

le ballon du match !
« Allez­Reims » a décidé d’agrémenter la vente de son

journal en tirant au sort parmi ses lecteurs quatre lots très
intéressants pour des amis du football, ce sont :

1° LE BALLON DUMATCH.
2° DEUX PLACESTRIBUNES.
3° DEUX PLACESGRADINS.4 DEUX DIXIEMES DE LOTERIE NATIONALE.
Le numéro figure ci­dessous.
Nous conseillons d’écouter attentivement les résultats

du tirage qui sera effectué pendant le match et lesnuméros
gagnants annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.

Les lots seront à retirer chez M. Lafarge, « Bar des Elus »,
3, rue des Elus à Reims, avant le match suivant. Les lotsnon
réclamés seront remis en jeu.

BULLETIN d'ABONNEMENT
A' ALLEZ­REIMS” 1964­1965

Adécouper et à adresser avec le règlement correspondant à
« ALLEZ REIMS », 3, rue Buirette àReims

Je, soussigné,
désire souscrire un abonnement à « Allez Reims »pour
la saison 1964­1965
Ci­joint chèque ou chèque postal à votre C.C.P.Châlons­
sur­Marne 75.286 de la somme de 18FRANCS.

Signature :

UT)Dani
à domicile11

Comme1mDé
J'ai ehvisédes

transmission télévisée de Saint­Etienne LaChauds­de­Fonds
mercredi, en Coupe d'Europe ?
La Fédération avait refusé de

donner son accord à l’'OR.T.F.
La raison : des matches comp­
tant pour les quarts de finale de
la Coupe de la Ligue risquaient
d’être concurrencés.
Il est certain que cesmatches

auraient été contrariés dans
leurs recettes. Mais il faut aussi
penser que l’ensemble du Foot­ball Français a besoin du se­
cours de cette propagande télé­
visée dont ont profité et profi­
tent encore d'autres sports et no­
tamment le rugby et l’athlétis­me.
Il y avait la possibilité de tout

concilier en faisant jouer les
matches de la Coupe de Ligue
à une autre heure que St­Etienne­
Chauds de Fonds qui a lieu endiurne.—0—
Cette solution de la sagesse a

été retenue
Saint­Etienne­Chauds deFonds

sera télévisé en direct. Unaccorda en effet pu être conclu, laLi­
gue faisant jouer ses matches de
Coupe en nocturne, le 9septem­bre.Il est très heureux quecette
décision ait été prise. Non seule­
ment pour le spectace qu'elle
nous procurera, mais aussi parce
qu’elle est le gage d’unemeil­
leure entente « T.V. ­ Ligue ­F.
F.F. ». Cela nous permet d’espé­
rer d'autres retransmissions dansl’avenir.
| NotreTombola
Ce numéro gagne (peut­être)

une des quatre lots
offerts par Allez­Reims
Lisez l’article ci­contre
Ne 1530contre...

Un abonné reçoit régulièrement son journal avant lematch
(sauf le cas de matches très rapprochés l’un de l’autre oud’abon­
nés habitant très loin deReims).

Ici,
la CartePostale

de leursVacances.
(suite de la page 8)

VACANCES... NUPTIALES
Marié le 29 juin, WilliamHehn

est parti avec sa femme,Louisette,
en voyage de noces­vacances àRi­
mini, en lralie. Ce qu'il y a fait ?.…
Il a aussi fait du pédalo, de la

voile et du ski nautique.
Mais il avait bien failli ne pas ar­

river jusqu’à Rimini : en Suisse,
un fil de bobine grillé luioccasion­
na une pause à la frontière.
ENCORE UN NOUVEAUMARIE
C’est en voyage de noces queFran­

çois Bruant a pris ses vacances,aus­
sitôt après son mariage en fin de
saison, avec Annick. Les parents de
celle­ci ayant une maison aux Ba­
léares et celle­ci étant libre à cette
époque, le « point de chute » fut
vite trouvé.
Les vacances ? Ce qu’elles sont

pour un footballeur seul sur laplage
avec, à la clé, de petits matches aux­
quels purticipèrent au hasard des
rencontres un international junior,
deux unglais et de nombreux espa­
gnols !
Au retour. le « Ville d'Alger »

partant avec un jour de retard, Fran­
çois ne put arriver à temps pour
participer au premier entraînement…

TATANE A TOUTFAIRE
Pour la quatrième annéeconsécu­

tive. l'adresse lui ayant été fournie
par son camarade Navarro alors qu’il
était au Stade Français, Jean Da­
vanne est allé passer ses vacancesà
Hiot. petite localité à trois kilomè­
tres d'Antibes.
Et là. comme chaque année, il a

fait de tout pour aider un ami : la
cuisse nu restaurant, la vente au ta­
bac, le maçon (il à aidé au coulage
d’une dalle enciment).
H a aussi joué au football sur la

plage et au club de Biot. AvecSze­
peniuk Navarre et des joueurs de
rencontre. il à même fait unmatchNancy.les cadets du F.C.
Pref, des vacances bien remplies !

FAITES ABONNER VOSAMIS
Si le service d’Allez Reims par son vendeur habituel vous

donne satisfaction, le bulletin d’abonnement que nous publions ci­
dessous ne vous intéresse pas. Mais si vous n’assistez pas à tous
les matches et que vous désirez être tenu au courant régulière­
ment de la vie du club ou encore si vous pensez que certains de |
vos parents ou amis aimeraient recevoir « Allez Reims », alors
utilisez le bulletin ci­dessous ou faites­le leurparvenir.

, Bld SAINT­MARCEAUX REIMS Tel:47­28­96
VEURLES

PURES appPA

Kk. BOITEL
— Chemisier Spécialiste
5, Rue Marx­Dormoy
REIMS ­ Tél. 47­33­66

MERCEDES­BENZ

­­ GARAGE ­:­
CONTINENTAL
24, Rue Buirette ­ REIMS

Tél. 47­26­67

Nené PET
Opticien­Spécialiste

Diplômé de l'Ecole
Nationale d'Optique

12, rue du Cadron­St­PierreREIMS
Téléphone 47­43­12

»  POISSONNERIES
« L'ESCARGOT D'OR»

ETDU
«ROCHER DECANGALE»
66 et 66 bis, Av. deLaon
Tél. 47­36­97 ­ 47­56­91
9, rue Condorcet ­ 47­52­64
Av. Jean.­Jaurès ­ 47­56­93
104, r. Gambetta ­ 47­36­99

BUREAUX : 50, rue de Courlancy ­ Tel.47­56­91
Huitres, Crustacés, Poissons Fins

Achetez les Dixièmes de la
LOTERIE NATIONALE
émis par le Groupement des Supporters
ALLEZ­REIMS"

CE SONT LES DIXIÈMES DE LA CHANCE

(TS
CAFE­RESTAURANI

HOTEL S'JEAN
Anc! Mme VeuveTORTA

GROLLEAUD­ROOS Succ.
34­36, RUE CLOVISREIMS

TÉLÉPHONE 47­23­57nent te nt unten eat quete}



109 rue de VesieReims
­ MIEUX­

que leCREDIT.
BONS d’ACHAT deL'U.C.É.27 Rue neVESLE; PASSAGEOU COMMERCE ­REIMS

KOO MAGASINS SÉLECTIONNÉES

LEADER DE L'AUTO­ oO012
G.CHANTRAINE
43, Rue Chanzy ­REIMS

Téléph.47­77­79

MAISON fondée en1920
AUTO ÉCOLE=:DONAT
15,Rue Clovis ­REIMS
2 CV.­ R. 4 L ­DAUPHINE
SIMCA 1000 ­ P.60 ­ 403 ­404
Auto­location sans chauffeur

CHARBONS DECHOIX
BOIS DECHAUFFAGETHERMOGAZ
MarcelTHIL
3,Rue Géruzez­Tél. 472498
LIVRAISONS RAPIDES
— ET SOIGNÉES ­
>

Service à la Carte et à PrixFixe
CUISINESOIGNÉEEMPIRE­RESTAURANTJ. COLL

49, Place Drouet­d’Erlon, REIMS
TÉLÉPHONE47­36­46

La mésaventure stadiste a sans
doute pesé sur les vacances et la
carte postale que nous avons reçu
traditionnellement de garsn'est pas émaillée de joyeuses
histoires que nous avions plaisirà vous raconter ici.Mais joueurs, anciens et
nouveaux, sont en général reve­
nus bronzés, reposés, ce qui est
cependant la preuve de vacancesprofitables.

nos

nos

Voici donccerecueilli.que nous avons
EE EL AERe D PE EE
TROIS JOURSSEULEMENT.
« Mes vacances, nous a dit plai­

summent Robert Jonquet, je les ai
passées sur la route, entre Reims et
Strasbourg, dans mavoiture.
Le nouvel entraîneur stadiste fai­sait allusion aux multiples voyagesqu'il fit pendant l’inter­saison, pour

mettre au point son futur effectif et
procéder à son déménagement. Il a
emménagé dans une maison qu’il a
achetée tout au bout de la ruedeCernay.

­— Moi j'aime les champs, ça va,
mais mu femme, pour les courses !…
Pour tout dire, précisons qu’il a

quand même eu trois jours de vraies
vacances. Il les a passées àGrandpré,
dans les Ardennes, à « voir pous­ser » les arbres de sa plantation.

RENDEZ­VOUSMANQUE
Pour avoir beaucoup voyagé peut­être, Raymond Kopa a opté cette

fois pour des vacances chez lui, à
Angers. Il y a beaucoup péché, dansla Loire. « J'ai fait un malheur avecles « mulets ».….
En fait, il s’évada une fois pouraller retrouver Robin aux Sables

d’Olonne mais. Robin n’était pas
UnPess

PARISIEN MALGRE LUI
Claude Robin a vainement attenduun heureux évènement. Mais bébé

s’est fait terriblement désirer, dérou­
tant tous les pronostics. Claude n’est
donc pas allé chez ses parents, aux
Sables, mais il est demeuré àParis.
Il a assisté à presque tous les

grands évents sportifs qui s’y sontdéroulés.
Et notamment au match de tennis

France ­ Afrique du Sud.
La remontée des jeunes Grinda,

Jauffret, remportant le double. alors
qu’ils étaient menés 2 sets à 0 l’a
vivement impressionné.

RETOUR AUPAYS
« Moi, j'ai préparé mon avenir,

nous dit JeanWendling.
Nous savions l’alsacien trèspréoc­

cupé par ce problème. En fait, il a
passé accord pour assurer la repré­
sentation de cinq fabricantsd’arti­

mordus du ballonrond
IF IAFOND

de LEURS VACANCES...
cles de sports et visitera les détail­lants d’Alsacé, de Moselle et deMeurthe­et­Moselle.
Il a trouvé cependant le temps de

faire le circuit des piscines d’Alle­
magne et de participer au concours
de pêche des anciens du Racing de
Strasbourg en compagnie de son
vieux camarade RaymondKaelbel.
Mais il n’a pas même été classémal­
gré la prise de deux truites et troistanches,

TALENT IGNORE
Il ne se croyait pas aussi fort à la

pétanque, le gars Louis. En toutcas,
Bourgeois a tenu en échec les cham­
pions de St­Jean Cap Ferrat. Il a
péché en mer sans grand succès,
Mais son meilleur souvenir demeu­

re le spectacle du passage du Tour
de France au col de la Turbie.
« Alors, là, il faut tirer le cha­

peau. Ils savent souffrir ! Si vous
aviez vu Stablinski, vidé et qui s’ac­crochait…

LE TOUR DEFRANCE
VU DEL’EXTERIEUR

Comme les années précédentes,
Barreau est allé à Madrid, chez les
parents de sa femme, non loindu
stade Bernabeu.
IL s’est baigné, a fait une excur­

sion àTolède.
IL a assisté à un spectacle curieux :

le Tour de France, à la Télé, eneu­
rovision, dans un café.

Cela ne vous paraît pas original,
mais replacez­le dans son cadre : la
foule espagnole, qui se levait et
criait chaque fois qu’apparaissait Ba­
hamontès. Et il s'agissait d’une étape
de montagne !
Il a également vu du football ; la

finale de la Coupe d’Espagne. ga­
gnée par Saragosse surAthlético.
— Quel engagement !
Mais il n’a pas vu Muller : pen­dant que Maurice allait àMadrid,

Lucien était venu en France !
LE GRAND VOYAGEUR

DE LATROUPE
Bernard Hiégel ira sans doute la

saison prochaine en Grèce. IL a trou­
vé en effet qu’il était très intéres­
sant de circuler à l’étranger après sa
visite en Yougoslavie où il vient de
passer sesvacances.
Quand vous lui demandez de pré­

ciser, il vous dit malicieusement :
1 Kopa !

En fait, cette localité s'écrit Koper
mais se prononce Kopa. Il y a vécu
chez l’habitant, au bord de l’Adria­
tique, coupé du reste dumonde,
sans journal et sans radio. Celle­ci
ne put accrocher un poste français
— Monte Carlo — que lors desder­
niers jours.
Sur l’Adriatique, il voulut se pro­

mener en barque mais, malade, il
dut rentrer au plusvite.
Il assista à des régates internatio­

nales, mais prudemment, du bord.pr\E),

VACANCES AVEC L’ADJUDANT
Pas de vacances (encore) pour

Pierre Leduc. Militaire au B. J., le
présélectionné de France junior après
27 jours de classes à Brest est en
caserne près deParis.
Il avait obtenu une permission pour

jouer contre leRacing.Il espère cependant obtenir une
permission de 14 jours — du 13 au
27 Septembre — pendant laquelle il
ira au Touquet. Ben dame ! quand
on est dans laMarine…

ON CHERCHE BIEN LOIN
C’est dans l’habituel voisinage de

l’Atlantique que Marcel Moreau est
allé passer ses vacances. À Ault­
Onival, pour être précis. En rayon­
nant sur les plages voisines, Berck,
Mers, Dieppe, Le Tréport…
Très bronzé, Marcel «a vainement

cherché un partenaire pour jouerau
football. Et il a finalement enrôlé…
sa femme.

IL EST ALLE LAREVOIR
Tout heureux de revoir sa Nor­

mandie après ses débuts dans le
football professionnel, J.­P. Lemenan
est allé dans sa famille, prèsde
Caen. Quelques apparitions sur la
plage de Ouistreham et à Deauville
où i l a des parents qui tiennent unepoissonnerie.
H a réparé le pont de sa voiture

(Jean­Philippe est outilleur ajus­
teur, tourneur et fraiseur).
Et puis aussi huit jours de vraies

vacances, en Bretagne, à Planckoët.

Fournitures Générales
CAOUTCHOUC
PLASTIQUES
AU PARA
74, Place d'Erlon, 74
REIMS ­ Téléph. 47­58­07


